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Avec les sujets d’inquiétude 

ici tout près: persistance du 

Covid-19, conséquences éco-

nomiques graves pour des per-

sonnes et des entreprises… on 

peut se demander à quoi 

jouent les Œuvres d’entraide, 

de vouloir attirer notre regard 

ailleurs?  

Chaque automne, deux asso-

ciations protestantes, l’EPER 

et DM échange et mission, 

proposent ensemble aux pa-

roisses deux projets dans deux 

pays, qui illustrent le travail 

sur le long terme avec des pay-

sans, des enseignants, des as-

sociations de femmes, des 

communautés villageoises, 

des enfants des rues… «Petits 

moyens, grands effets», le slo-

gan de l’EPER illustre le con-

traste entre les moyens enga-

gés, modestes, et les effets sur 

les vies de ces personnes et 

groupes: amélioration des mé-

thodes agricoles, formation 

pour adapter le travail aux 

changements climatiques, ali-

mentation plus variée et plus 

saine, progrès écologiques, 

amélioration de la santé, etc. 

Comment des moyens mo-

destes obtiennent-t-ils de tels 

résultats? A cause de la mé-

thode de travail employée: 

contacts avec les groupes lo-

caux, repérage des besoins, in-

ventaire des méthodes déjà en 

place, analyse des problèmes 

rencontrés, analyse aussi des 

changements dans les condi-

tions de vie, qu’elles soient 

liées au climat, à l’économie, 

à la politique… Le tout per-

met de mettre sur pied des 

programmes concrets, ciblés, 

et surtout avec la participa-

tion et la motivation des per-

sonnes sur place. 

RRwanda, Haïti… et nous? 
Cette année les partenaires 

locaux à l’honneur sont Rwan-

dais et Haïtiens: accueil, scola-

risation et formation profes-

sionnelle pour des enfants des 

rues, et formation continue 

des enseignant·e·s au Rwanda; 

travail des agriculteurs·trices 

d’une région isolée en Haïti, 

pour améliorer et diversifier 

les cultures, en tenant compte 

des données climatiques et 

des techniques biologiques, 

mise sur pied d’une cantine 

scolaire, réparation d’une 

route pour permettre l’accès 

aux marchés de la région. 

Quel impact pour nous? C’est 

une manière de cultiver l’es-

poir, de déraciner le fatalisme 

qui nous envahit souvent l’es-

prit. Quel rapport avec la reli-

gion? La joie de se découvrir 

habitants d’une même terre, 

solidaires comme enfants 

d’un même Père, partageant 

les soucis quant à sa Création, 

au climat et à l’approvisionne-

ment de tous, partageant aus-

si les moyens d’affronter les 

difficultés, et les savoirs, les 

actions qui font ou refont de 

cette terre une «oikoumènè», 

une terre habitée et cultivée! 

 

Pasteure Hélène Küng, 
paroisse protestante du Coude 
du Rhône, Martigny-Saxon 
Sillons d’espoir:  
www.eper.ch, www.dmr.ch 

Cultiver l’espoir

À PROPOS

Pour des multinationales responsables
S’il n’est pas habituel que 
l’Eglise se mêle au débat politi-
que, elle a un rôle largement 
reconnu concernant la promo-
tion des valeurs humaines et 
chrétiennes dans la société 
civile. Cette fonction n’est 
assurément pas normative, 
mais l’Eglise ou plus spécifi-
quement les Eglises se veulent 
être proposition et rappel  
de références morales. En 
écho à cette mission, le Con-
seil synodal (exécutif canto-
nal) de l’Eglise réformée du 

canton du Valais a pris la déci-
sion, à quatre voix contre 
deux, de se positionner en 
faveur de l’initiative pour des 
multinationales responsables. 
Bien évidemment, cela ne sau-
rait être une consigne de vote.  
Sa prise de position est moti-
vée par l’adéquation entre les 
valeurs promues par l’initia-
tive et les valeurs évangéli-
ques, à savoir: la dignité de 
chaque être humain indépen-
damment du pays dans lequel 
il réside, une justice équitable, 

une attention particulière por-
tée aux plus faibles et la con-
servation de la Création. En  
se prononçant favorablement 
à l’initiative mise au vote le 
29 novembre prochain, le Con-
seil synodal souhaite montrer 
l’importance des valeurs fon-
damentales avec lesquelles il 
ne faut pas transiger. Elles 
font sens ici en Suisse et par-
tout dans le monde.  
GILLES CAVIN, PASTEUR,  
PRÉSIDENT DU CONSEIL 
SYNODAL DE L’EREV
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PAIN POUR LE PROCHAIN

Engagés depuis des décennies avec des partenaires  

locaux dans de nombreux pays, l’EPER et Pain pour le 

prochain font les mêmes constats que les Œuvres d’en-

traide catholiques, Caritas ou Action de carême. Elles ob-

servent les progrès réalisés sur place lorsque les paysans 

peuvent prendre en main leur développement de façon 

à protéger leur environnement et lutter contre la pollu-

tion. Or ce travail peut être anéanti si une industrie pol-

luante s’installe à proximité, sans devoir répondre des 

effets de son activité. C’est pourquoi les Œuvres d’en-

traide, ainsi que la Conférence des évêques de Suisse,  

recommandent d’accepter l’initiative «multinationales 

responsables», qui permet de responsabiliser les multi-

nationales ayant leur siège en Suisse sur les impacts  

de leurs activités au plan de l’environnement et des 

droits humains.  

 

CONCERTS

A Champex-Lac, à la chapelle 

protestante, samedi  

24 octobre, à 17 h, «Trois  

génies: Mozart, Rossini et 

Verdi». Avec Yuliya Bauwens, 

soprano, Margarita Lazareva, 

orgue, et Marius Marcu,  

ténor. Entrée libre et collecte. 

 

Au temple à Martigny,  

dimanche 25 octobre, à 17 h, 

œuvres de Schubert, 

Beethoven et Mozart, avec 

Jensen Manaspas, piano. 

Entrée libre et collecte. 

 

Au temple à Martigny, samedi 31 octobre, à 17 h, «Trois 

génies: Mozart, Rossini et Verdi». Avec Yuliya Bauwens, 

soprano, Margarita Lazareva, orgue, et Marius Marcu,  

ténor. Entrée libre et collecte. 

 

VIOLENCE DOMESTIQUE 

En tournée romande. Mardi 3 novembre à 19 h 30 à la 

salle communale à Martigny.  

En Suisse, tous les quinze jours, une personne meurt  

de la violence domestique. «Silence, on frappe!» est une 

contribution de la Compagnie de la Marelle pour lever  

le silence sur une réalité dont on ne parle jamais assez. 

La pièce commence à la fin du confinement, un mo-

ment où l’on peut se retrouver, échanger à nouveau.  

Le salon lavoir de Lucia est un lieu de rencontre où  

l’humour et le bon sens de la patronne permettent qu’on  

refasse le monde, qui en a bien besoin… Entrée gratuite, 

chapeau à la sortie, spectacle joué en respect des mesu-

res sanitaires en vigueur. www.compagnielamarelle.ch 

 GENS D’ÉGLISE

«Petits moyens, 
grands effets»,  
tel est le slogan  
de l’EPER. 
Hélène Küng

MÉDITATION

Matthieu 22, 15-21. Rendez à César et à Dieu… Et à l’un et  
à l’autre. Alors, que faut-il entre le politique et le religieux? Se 
contenter d’une heureuse compromission? Plus d’engage-
ment, de prises de position, de conflits et pas de rébellion? 
Rester dans l’économiquement et le politiquement correct et 
dans le religieusement heureux et confortable? Continuer à 
nourrir les contradictions imposées par le système et pratiquer 
une religion du contentement, oreiller de paresse? Questions 
piège! Les contradictions sont dans nos poches. La perfection 
n’existe pas. Le chemin du paradis est parsemé d’horreurs. 
Alors, faut-il en rester à une religiosité stérile? Rendre à Dieu ce 
qui est à Dieu, voilà ce qui paraît difficile. Rendre le vivant au 
Vivant, voilà ce qui est exigeant. Mais engageons-nous dans 
cette démarche, en discernant les signes de transformation 
vers une nouvelle Terre, et en les faisant fructifier.     
CARLOS CAPÓ, PASTEUR, SAINT-MAURICE

Contradictions  
dans la poche

SOLIDARITÉ  Chaque automne, deux associations protestantes, l’EPER  
et DM échange et mission, proposent ensemble aux paroisses deux projets 
dans deux pays.

D
RAu Rwanda, donner un avenir aux enfants. DR                         
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